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Salamine; Salamine, dont la métropole , aujour-
d’bui, fait couler nos larmes. ‘

; Par sa prudence, il avait su dompter les nl'les, si
Ipeuplées et si opulentes , des Gl:ecs d.e I’Tonie. Ses
Hroupes, ses alliésinnombrables, formaient une force
invincible. Aujourd'hui, n’en doutons point, les
ieux ont changé. Vaincus sur terre et sur mer, c’est
nous qui succombons, o

Xer, Hélas! infortuné! quel destin inprévu, fu-
neste, est le mien! Que le sort insulte cruellement a la
acc des Perses! malheureux, que deviens-je? A la



